
Qui est saint Pierre ?

Dieu te cherche 

Du Carême au Temps 
Pascal
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Les quatre évangiles, les Actes des Apôtres ainsi que des lettres du Nouveau Testament 
parlent de Pierre, mais le décrivent de façon assez différente. Il existe donc plusieurs 
portraits de Pierre.

Selon les quatre évangiles, Pierre est d’abord ce pêcheur galiléen appelé Simon qui fait un 
jour la connaissance de Jésus de Nazareth. Cette rencontre fait basculer sa vie : il se met 
à suivre ce dénommé Jésus, à écouter son enseignement, à être témoin de ses miracles 
et prend parti pour lui. Dans les évangiles synoptiques (Matthieu 10,1-4 ; Marc 3,13-19 ; 
Luc 6,12-16), il est nommé en tête des douze apôtres. Il appartient au petit groupe le plus 
proche de Jésus ; pourtant, par trois fois, il le reniera.

Chaque évangéliste rapporte des épisodes particuliers de sa vie : Matthieu mentionne sa 
confession de foi à Césarée (Matthieu 16), alors que Jean évoque sa triple confession de 
foi après la résurrection (Jean 21).

Le portrait de Pierre occupe une place centrale dans les douze premiers chapitres des 
Actes des Apôtres qui racontent les débuts de l’Église.

Pierre : le chef du groupe des apôtres

Après l’ascension du Christ, les apôtres se retrouvent avec quelques disciples dans leur 
lieu de rencontre habituel. Pierre prend alors la parole et se positionne en chef de groupe. 
C’est lui qui décide du remplacement de Judas et donne ses arguments, reconstituant 
ainsi le groupe symbolique des Douze renvoyant aux douze tribus d’Israël.

Arrive la fête juive de la Pentecôte qui célèbre le don de la Loi à Moïse. Ce jour-là, les 
apôtres et les disciples réunis reçoivent la force de l’Esprit Saint qui les institue témoins 
du Ressuscité. C’est Pierre, porte-parole du groupe, qui interprète ce qui vient de se 
passer. Il prononce un premier discours où il témoigne de la résurrection du Christ, 
invitant à la conversion et au baptême « au nom de Jésus-Christ ». Il inaugure ainsi la 
première prédication chrétienne.

C’est encore lui qui, après l’organisation de la communauté autour de la prière et du 
partage des biens, fait œuvre de discernement pour dévoiler ce qui brise l’unité et la 
communion dans la communauté.

Après le martyre d’Étienne, Pierre est envoyé en Samarie avec Jean et il entreprend 
une tournée missionnaire, laissant à Jacques la responsabilité de la communauté de 
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Jérusalem. Arrivé en territoire païen, il baptise le centurion Corneille et sa maisonnée. Il 
est ainsi le premier acteur à accomplir la promesse testamentaire du Ressuscité : « Vous 
serez alors mes témoins à Jérusalem, dans toute la Judée et la Samarie, et jusqu’aux 
extrémités de la terre. » (Actes 1,8)

Pierre : celui dont l’itinéraire retrace celui de Jésus

Comme Jésus, Pierre est guidé par la force de l’Esprit de Dieu. Il enseigne avec clarté 
et prononce huit discours, il guérit, il ramène un mort à la vie. Mais à chaque fois, il 
agit « au nom de Jésus-Christ ». Comme Jésus, il parcourt les routes de Palestine et 
n’agit jamais seul. Il connaît des oppositions, comparaît devant le tribunal juif et il est 
finalement arrêté. Mis en prison à plusieurs reprises, il est délivré miraculeusement. 
Prédicateur poussé par l’Esprit Saint, non seulement il poursuit l’œuvre commencée 
par Jésus, mais il met ses pas dans les siens et partage son sort. À propos de Pierre, Luc 
utilise deux verbes qui disent la résurrection de Jésus : « L’ange réveilla Pierre » et lui 
dit : « Lève-toi » (Actes 12,7). Si Pierre a été associé à la passion du Christ, il l’est aussi 
à sa résurrection. Le livre des Actes des Apôtres parle également de lui au moment de 
l’assemblée de Jérusalem qui réunit les responsables des différentes communautés 
chrétiennes autour d’une question complexe : « Faut-il circoncire les païens et leur 
prescrire d’observer la Loi de Moïse ? » Pierre prononce alors un dernier discours dans 
lequel il affirme que l’Esprit Saint a été donné aux païens comme à eux-mêmes (Actes 
15,11) et témoigne de la grâce de Dieu pour tous.


